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:Literatures

Chers amis,

13 avril 41

.:��� U

Le gla�e, hier, couvrcit encore le IcC, sou nos fenêtres;
90 o aujourd'hui; plus de glace, même pas d ns le frigidaire! Comment
voudriez-vous que notre pauvre machine se reconnüt dans ce chaos ue tem­

pfratures. Les quinze premiers jours furent désespér nts: le r exi�ue
se rappeLaa t à nous ) r trop de signes pVidents, ne ser .i t-ce que ce

h .Le de 1 peau; maintenant que nous pâlissons et gonflons d 'humidité
l'air sec des plate ux ensoleillés nous perait quelque chose comme un

souvenir antidiluvien.
Hais non pas votre amitié, qui jusqu'ici nous réchauffe, en

no s restituant beaucoup de la confiance que nous fer�it perdre l'indif­

férence ou le m�?ris qui nous entourent. uand nous évoquons ici 1

qualitp des sentiments qui nous lient a plusieurs mexicains, les gens
n'en croient pas leurs oreilles; il est entendu que l'hispano- méricain
est élusif, évasif, cApricieux, digne qu'on lui applique le couplet de

?r8nçois 1er sur la femme. Il nous semble -et ce n'est pas pour nous

d/pl ire,-que vous jouez, par votre existence m me, un bon tour à lç

"psychologie" chicagoane.
Aux mauv is moments, nous trav ilIons sur le �lan de Collège

dont nous vous avions entretenu; d'ici peu de jours nous pourrons vous

feire parvenir un petit mémoire aussi précis que :,_osf'ible. 'en adresse­

r-s
í

une coo.í e và Berveiller afin que,s'il le juge expédient, il vous sug­
g e re son propre point de vue. Le temps pe sse sans que j e voie plus vrai�

semblable la réparation d'honneur que l'universits m'av it solennellemen

promise depuis un n , Il f udra donc partir.
Yassu G uclère a f it à ses petits amis de verre, l'fine, les

cactus, le bonhomme et le coq,· un décor aussi joli que ossible ptant
donn' le mobilier dont nous sommes affligés; a.ussi sÜ:b que possible
étcnt donn� 1 vigueur et le geste brusque de la bonne qui feit notre

appartement. Il est merveilleux que vous lui ayez offert de si petits
personnpges, car elle met dans l'amour des petites choses (au sens m thé�
matique du mot_ n )etit") une bonne part de son t�lent: aucun danois n'au­
ra j'impis pour elle la valeur d'un pékinois,ou tel autre chien de manchall
Ges nináatures nous jouent secrètement toutes sortes d'opéras mexicains.
Vous ne nous aviez pas dit qu'elles étaient fées.

aus faisons tr8duire Notre_Paix en engleis: je doute que
notre souci de rigueur(et p r là d'honnAtetf) soit ici 8p�récié comme il
le fñl.t par VallS. Les "gr[lndes":X:revues vomissent l'éloge sur une niaiserie

signée d� Thomas mann, Borgese, balvemini etc ••• mots, mots, mots, mÔme�
ries.
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Nous .croyons nous rcppeler que Madame Reyes nous ava.it p'=lrlé de
nous donner l'adresse d'une de sos amies, femme d'un membre du consulat
mexic in en Chic go. Si oui, nous serions heureux d'avoi cJrenseigne�ent
pour retrouver un peu de notre seconde pBtrie. ( �

.

Si Madame Noulet disposait de quelques exemplaires de son Mallar­
mp, je suis en mesure de lui en vendre deux dès maiñtenant. Me serait-il
ossible d'avoir aussi cette adresse.

J'espère que ce petit mot n'aur pas le sort de tant de lettres
car nous ne voudrions pas que vous puissiez, si Légè remerrt que ce soi t,douter de l'affection que nous vous gardons, tous les deux, à vous deux.
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Cher aml:-

J'ai t it un tr�e rapid, , ,mais e etait 1 possible
voyage ux Etats-Uni

,

11er jusqu a voua.
(B l'k 1 7)

} r. • "ti bie
University f Chioago
Depart ant ot Rom ne

Chlœgo,- E.U.A.
Liter ture

Dite -no s ex atem nt v r quell te 00 pz-vous
ven1r. J'ai caus' a ce uJet avec notre 1 Be' eilie,, 'I IIqui annoce vou avoir deja communique ee beaux-f , ,proj ts editarla Je oooupe e vous. J spere que
y su et QUS trouv rez pres d noue au moin un

,
1n1m de commodit et, bien ent ndu, un ax1mum d

sympathi et d' ltlé. S1 Je n e trompe pas, vou ne
serez p s lc1 avant le mois e eptembre. Quoiquel'id' de l'Institut de Hautes tudes Ro anloues ne 8em-I .

,ble p 8 faoile de r ali er, 11 y aura toujours d autres
ohose a fire.

J' 1 atten la lettr ouvert
,

u que vous Dl annoncez
,

po r. H.H. m ls elle nest pas venue.

e. eyes vou salue tou 1 s ux bi n atfeotueusement.
J u1e tidel ment votr

� �
••

Alton o Reyes.



T�aJuznuc
HOTEL APA RTM E NTS

TELEPHONE PLAZA 4280

5541 EVERETT AVE.

e H

�A�O .<f�UL�
é�hV A.... � ¡:-:;X.t dA /Y e e,

d�'
/

I

.rtf) A ./

e A => ct. s: I- Y�

r
� /-A-<� /tdU/�

Á-t_ /W, c,Aö\ 'N_ �
�

1-1
I

J d J > e:t Â.;;Ul.4' Á dIA'" I>"t:/l � ,L..

,

ß d.-(; / c! e
' fi. 'ec»: k.

/
� rur .

/\J... '" tilM> /-c .! �.?z. � � /- c! ?- o � ¡L

/j'/'cfU.A, /'
� :3 Ç1't'> h7 ci{� . ���A _h-o n�

. I"

e0/'tfrtJ

/'e /w'.í .,?("It J(' 8ô_ »: � -

"\

/d. C/lA�'t.JA u r / ¡"lA! e»:

� r-: ;I¡_ 'f�/Yr'cJ ��/'
c:! t-: tf1

\

r- / à �('ê. .r {'¿7Y\ ch- ú_

,

530 DIVERSEY PARKWAY

CHICAGO



re�:rJUt I- /e; /7Jd1; /N e hdft-0
h /' cl.f /1 ¡fl U /'e "e t »e /� CL.! J«« /l,�
/'(J j- //V /N � h c4 r eÁdA u.A c:t..4. xr /ú:J

(

.Á/tUJ &'w1 � /1/0tfU/J tY e/-th- �/'-(_ �
A ¿{� ..

Î

�� � A.t_1._ ¡Z ß¿.U ,/ d I'�
v4 /'t td t A. c::á-,¡> t--reu x

r Yd 3Yz-.-__

JduC LVu<, (_;( � - ,uu"úU /XdY'/?I tf'/A

� tIJ.u¡ � e � ,.h, t1 � J-?-U. �M)

/� /r-«. rd;?te r- /-e ��
â //'fAUL" tf/!Ù I � /0 --crr: d 6c;

/

(� d�'
/

/)7'e«_ ("(frJ-c'� ft � A_ f h";<�
�:;4 'r'?n ,& �



\the Ulnf"ersttl? of <.tbtcago
IDepartment ot 'Romance :lLanguages ant)

lLtteratures
1/b A � ¿'£/ � /t¡ /,LI

'. �)J W-lt,�
..-

/�r �/ /)AftA.e'¿¿U /'€'N_: r
� d-<_ t' ��ÚA el

"

/ J<d 4 '.h..(_ Je G(__ � t,<
/

//1 rU 'A � A d a: � /' () J'<hl� 4....

yN.__ A..-U-<'1'1 7- d-U cl :>YK;/. v-ea« 'Fú( :¿.

/è � .rvu.:' Y/'� �
r �CL./ /b<l

/tbU.._ #Új cu'ÁA_ k f ,-nM�
•

/ tíU_A.¡f /
/\At-.U cJ/'h /Y _

!'t!kJ P"eh /e :J
'"

ÔlA.. 4 / cl)t tr/er.

04, /e
Ir

�'N/L
/1 r

CC/U../7 �J-&<'_ reV\-
,/e �� hv ..JrGI'êO

,. I

,4_//"e.J'tI-<
"-

v /A o:> /d



(I"

/eA �. ;X(JJL� C4hI<é.A;<. ¥f pLv../�'CU'j! �

/e. ,/eLe k cl tr cP Pt. r /e /J' Je � /h _.6 I"<_ �•.L-/.({ éc/h..

.r: /Co) C.N-.-r /'U'P! U-/ pLV¡_c1_l'r:- (dVt �a..u!'·Pt ')/ e 1m '<f'q,,'/- .

��') 62. A. dd k /' �a-< ' �h\.£A CL
r c/ /�

/c'J 4'a:;ap /
C�./;-C c!' C:Ú/V¿. cy"'" (? /'¡/\�' Wt. �

/L(_ /'--(flA.. H'-t
· 2..aA· /d .! �e»: k 'e /"7 /� /

d.tJ � e_ _.{¿;I/dA U. 7 �/ú .!' � � �

p.L(_ � I r-e J /dR >/, '.* � J ht A d� d.t.._ /4. IV'-< é'I1 ¡(

¿f¡,-&.-<.. <f'û._ /#.Jt 4
/ / IdA �t h o:J. � ctl o, e 1" �

ÁdU I /e.ftIL �d'Yz� /du./ ce > _;;po/Je., v£ '/� ( Ae..,

Du: ./..?(' � / /cl ce. e Á en X e y ) 'd /?-U ?<.d. ".

)':cP-J!« ¡au e {ÛLq_ oJ

dtJ Pt./ pLe I � él (Á.uA_ h ..

·

e /ú.
/' t,<e C/U. '

.

¿;--nIA / ti ;,; /c»:
/

J- ô "x� /Í 's- 'L( H-U1....

-... '\

/f-- /4.. 'Áe/ _' tÂ. Á-( / leJA' / If) A ,Á

t'A. UJ-'lJ¿_ ,n d /./ / 't' <:{ � /YI '< � ,,(d/h

,/ P1f),( '-' Li>� A 'ch. ',çnu h 7



jets d conférenc ,par t mb

éri. d 4 ou 5 conférences sur

érie de 1 ou 8 conférenc s sur

érie de 4 ou 5 confér ne 8 sur

x x x-

i l'on pré! d e

un confér n trè , ,

gener , q i donn ra t: n co ér ne sur

la moral carté ienn , une r l'idée de tragédi , un sur 1 s b 1

une sur ul s up rvi.ll , u • sur Gobin au

x-x-x x-x x-x-x-x-x-x x-x-� x-x-x x-x x

e B conférenc faites ntr 1 15 j t 1 15

mieux a un public d'étud1 ta qu n 1 f r 1 l' n embl co

lB 1942 1 m mbl qu t 11 (bU t 11 ) d s sér1 conTi ndrait

férenc s condensé ,lasquell n satis! raient - t ncore - qu d s

dilettant s.



ttbe Ulnf"ersít}2 of <tbfcago
lDepattment of '!Romance lLanguageß ano

�ltetatutes" ..?et_,'� �o
Cler ami,

Tant de lettres , même par avion, se sont égarées récemment,
que j e doute si vous avez reçu mon peti t plan d ' éventuelles c onfér-err­
c e s , Aussi bien, relativement peu Lr po r t e , guand les .apona'í s y vont
aussi dégoütamment.

Nous ignorons encore quelles restrlctions seront décidées
touchant les entrées et sorties des xétrangers. Tout était prêt pour
notre départ le 1 ou 2 janvier, et voila tout remis en question. On
m'a toutefois suggéré une idée que je crois bonne, et capable de nous

rendre plus faciles les npgociations d'exit et re-entry ¿ermits. ùi
le Colegio �exico patronnait une ou deux conférences (que je ferais
bénevolement) sur des sujets gui nous en;agent tous tout entiers(di­
sons l'idéologie tota.litaire) et si vous, gui dirigez ce Colegio,
écriviez un petit mot à la Rockefeller oundation (M. John ��arshall)
pour dire qum je suis, et que je ne sers �oint les traîtres de Vichy,
etc ••• , il est possible que ladite fondption m'accorde une maniere
de Ê�onsorsh�p grâce auquel le tate Dàpartment pourrait plus aisé­
ment m'autoriser à sortir. Pour une fois où j'espérais entrer chez
vous sans vous avoir d'abord accablé de pétitions, placets et autres
t éno í

gnage s d'amitié, ce n'est pas de chance d'avoir à vous demander
encore votre appui.

Pour les raisons financières que vous soupçonnez, il ne fau­
drait !)as que notre départ fat retardé de beaucoup de jours; si donc
vous pensez pouvoir écrire ce mot, puis-je vous prier de le faire
aussi tAt gue vous en aurez le loisir" Grand merci. (Henri ..iJonnet
a écrit à �ohp Marshall pour me présenter; et lui dire qu'il se peut
que vous lui écrirez à mon propes).

Ce nouvel acte corn ence avec brutalité:une fois de plus les

tyrans ont gagn� la )remiere manche. 1ais le redressement de l'armée
russe après la débâcle de la ��XX%H ba.taille frontalière est, à tout
le moins, un précédent. Et je conçois un espoir inespéré dans la
vigueur et 1 "unan í.m í té des réactions américaines .Les moins habiles ont

compris; même dans la citadelle de l'isolationnisme, il faut faire
la queue des heures pour s'enr81er.

Non pas gue tout ait lieu de nous réjouir: quand retrouverons
nous le temps du recueillement? Le retrouverons-nous_? r-ême si j'y
sui 'apte (3a connaissance, encore qu'imparfaite,du chinois sera

peut-être utile aux USA) je sais bien que jamais la guerre ne sera

pour nous le moyen de nous accomplir. �lle ne peut être qu'un ersatz.

Enfin, pardonnez-nous une fois encore, et crJ��ez-nous bien
fidelement � vous ainsi qu'a ;adame Reyes.



 



éxico,D.F. 16 de diciembre de 1941.

r. John arsha11
oc ef 11 r Faun tic

Ne York City. .U.A.

uy di tlng ido se or:-

f 1 se. o R. tti mbl de 1 'Ecole 'ormale de Paris y
ctual pr-o r sor en la In í, versidad de Chicago es un trane

II

s
, ,

l. conoci o y limpie fi i clon e ocrntlcn• Suele pa-
...,ar us vacacio (invierno en éxico, e tu 1 ndo 1 am-

biente de ispano I ér e donde muy uer! o y r petado.
Es�e 1 vi rna s,eriamos cant r con él en 1 Colegio de ié-

,

x
í

c o prr-a arno Lgun 8 co n rer-enc
í

s.s , ya entre publico ge-·
er loy entre univer ltarlos, L

' sirv"n a desenm scarar

le mentira e 1 s 1 eOlog!as totalitarias y robustecer el
sentimiento e la s 1ida ida mJrlcan. Como las clrcuns-

,

tancl actual,. lflcuJt n sin ul ente loe tramlt 8 �ara
el permiso de sali y re�reso a los �st dos Tnldos, me

atrevo, en nombr_ e mi Junta de Gobie o, solicitar aten-
,

ta�ente de esa ilustre Fundaclon el apoyo moral, �atroc1nl0
o e a1quier forma d raspal o que a dicha Fu à c10n por zoa

e nveniente, ante _1 t te Department de A sh1ngton, a fin
,

e f cllitar el viaje el �enor Etle ble a exlco y su re-
�

greeo al territorio de aquella nac1on. D antema.no Bgrade-
cemoö a usted cuanto se digne hacer en tal senti o. Tenemos
e .e n ido quo "ir. Henri Bonnet, ant guo director del Inati tu
to Internacional e Cooper'c1ón Intelectual d par!s, le ha

,

adelantado a uste ya nuestra p tlc1on.

,

Apro echo la oc .ston para ofr�cer a usted 1 s expresio-
-n e s e mi mayor r-e speto

Alfonso Reyes.

)
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THE HUMANITIES

THE ROCKEFELLER FOUNDATION
49 WEST 49th ST��. NEW,::;/�� o»»,

DAVID H. STEVENS, DIRECTOR
JOHN MARSHALL, ASSOCIATE DIRECTOR

Dece�ber �9, 1941

deé'T Sir:

I have your le t ter of Decenber 16th e, srinG if the
Found tion can in any ,." t.J' f'ac í.Lä tat e the r�ntin{!; of exit and
re+en t r Jermits tnr t 7QuId errs e Le 11". R. Etie ib e, fo rrne "ly
of the Ecole .I..or1. '"'le éI...ad no ¡ rofessor e t t le Un í versi t�r of

Cnicêbo, to accent your invite-tio to ect�re et the Collee;e
of ....exico. Pr ev í.ou s ,r I hpd. :leard fr01J ..1r. Bonnet Ji t: reg rd
to t:.is sr-rie rte ter. You mav be ure t.-élt Te s ... ould be only
too gl to ssist, but I feer t' et t� ere is �ittle that e

can do.

I am, however , "Y)[lssinC e couy of your letter and a

conv of thi s re"'1l,- FI lone: to dr. C:1F r es T iomaon , D
í

rector of
the Division of C'..lIt-:.l.r ... 1_ Relc-tions of the Stete De-ie r tnent,
on t: e C ..:c. i ce ti.é? t : e mig:_t be r.b ... e in some "ay to heIn: -het" el"

or not t ..at .'ill be -cossible I ë..o not: no,", but, aJrnreci'"'ting
.rour' ree.son s for A"ishin;) to have :œ. Etiemble t "'our institu­

tion, I can only hon e that it "Till.

Yours sincerely,

4r. Alfonso RE -es

El Colegio de M�xico
P?.llUCO, 63
1 éx

í

co , D. F.
,.' .

.1' ex i co

J.... :RTH



ADDRESS OFFICIAl.. COMMUNICAT10NS TO

THE SECRETARY OF STATE

WASHINGTON, D. C.

21 e enero de 1942.
I

�Rv� l;l,lh

DEPARTMENT OF STATE
WASHINGTON

AIR l1AIL

Distinguido
"..

enor

1 señor John rarshall de la undación ockefeller
ne ha re itido copias de la correspondencia que usted

Cl. cursado con él respecto al próximo viaje a 1 éxico
del señor R. Etiemble, ex-profesor de la cale ormaIe
de París y actualmente catedrático de la Universi ad de
hicago. He tomado ebida nota de los antecedentes

democráticos del señor tiel.ble y de la invitación que
el Colegio de __éxico le hicie a para ofrecer una serie
de conferencias en esa institución, así como del deseo
que usted expresa de que se le faciliten los permisos
de salida y e entrada a este país al señor timble.

Tengo el placer de comunica le que con fecha de 16
del corriente, esta ecretaría le envió una comunicación
al señor Etiemble, notificándole o Lo í

a Imen te que se le
había concedido el permiso de salida del país. (engo
entendido también que eJ.. señor tiemble solicitó de la
ecretar'a de Justicia que se le concediera el permiso de

entrada. eseo pues inaicarle que le ha a saber al señor
Etie ble que debe ca unicar e con la eereta ía de Justicia
en caso de que ocurra al una demora en la expedición del
permiso de entrada.

Con los s nti_ie tos de mi más cordial est- ci6n,
quedo de usted,

u atento ami

A.
Charles A. Tho son

Jefe
acción e elacio es Culturales

-

enor on

Cole
Ifonso eyes,

io de 1\ éxico ,

Pánuco 63"
1éxico, D. F.,

# •

ex�co.
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